
Départ rie 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée k Quô-

Départ de 
Québec pou-
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... .

Depart rio 
Montréal po 
8t. Felix I
Valois »........ X15 p.ni

Arrivée h S 
Felix de Va
lois.......-........ 8,'ZO p.ni!.....................

Départ rie 8t. |
iix deValois 

pour Montréal. 5.0ü a. m|............
Arrivée à 
Montréal

3.00 p.m I0.00p.it, 

9.50 p.m 6.30 a,in

9.15 a.m lO.OOp.œ 

4 05 p.m 6.30 a.ui

6

8.50 a mj.....................

WfSu tillr tous ies Trams pour Passager» 
il y a des magi«i2tpu» Chars-Palais et d«e 
Chars-Dortoirs t.'éganls sur les Trains ce 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec i- 4 r>. m.

Les Trains circulent d'après l’heure ne 
Montréal.

hn connection avec, le chemin de fer du 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GF N KR X F, : Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 14» 

Rue Saint-Jacques, et i l'hôtel Windsor 
Montréal.

QUEBEC ; Vis-à-vis l'hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

Surin tendant.
1er 54c. U

Assortiment Complet

E. 6. LAVERDURE
Ko. 06 Rue h IDEA U.

30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixir
Végétal Balsamique

N. H. DOWNS
À subi une épreuve de CINQUANTE 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhume*, la Toux, la Coque
luche et toutes les maladie* 

de» Poumon».
paix

U cts. et *1.00 la Beeteill».
VENDU PARTOUT, et par

». O. lACUn, Uttmwû.Me.' le

maison a vendre
Une maison mi Sue. contenant onze 

chambres et rivisoo •deux oirements avec 
grand jardin, hangar et terrain spacieux, 
nuuié.o 692 et 694 rue St. Patrice, Ottawa. 
Bonnes condition»

DECuUVüKTE IMPORTANTE

DIPM'ÎÎKRIXE
ANTI-BII’JI? iERITIQUK

Spécifique conl-e <a Diphtheric et au
tres maux 'I* dirge, guérissant 

Consomvsi >:t. Bronchites et 
Rhumes.

LA DiniT'i'RIE VAINCUE,*!
Aux ravages ri" évité maladie terrible et 

réputée iucuinbL*, jn a trouvé un remède 
qui n a jamais faGli. L'expérience de plus 
le dix années de wcu.t» constants, et dos 
coutaiues de cevti cat* adressés à l'inven
teur par des personne} notables et dignes 
de foi attestent i eliic.icité v.aiment eton-

et préparé par le
Docteur N. LACERTE.

Lévis, P. Q.

d lnante do ce 
Inventéc

AMERS CANADIENS

TRESOR 07) DïTEfTIOUES
préparés aussi tmunc, en
les pharmacicuj u> en dépôt chez

El Ai. AM A TARIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

vente chee

4 janvier 1884.

Ta Coiupugu *; du Chemin
ïi*“ l or

Canadien du
( R CLE 
l Montré

Le dividende aemi-an: nel sur le capital-ac
tions de la compagnie, au taux de trois pour 
cent par année, garanti par l’arrangement 
intervenu avec le gouvernement 
nada, et un dividende-intérêt semi-annuel 
suplémentaire, au taux de deux pour cent 
par année, déclaré par cette compagnie, for
mant conjointement un dividende semi-an
nuel sur le dit capital-»ctions au taux de 

Cinq pour veut pur aunee
SERONT PAYÉS LH

LUNDI, 19 FÉVRIER 1834
aux actionnaires inscrits à cette date.

Des mandats pour la valuir de ce divi
dende, payables a la succursale do la Banque 
de Montreal, 69 Wall street, New-York, se
ront livrés le et après le 18 février, au-bu
reau des agents du la compagnie, MM. J. 
Kennedy. Tod & Oie, 63 \Vil liant street, 
New-York, aux ac ionnuircs inscrits comme 
résidents aux Etats-Lu is et en Canada, 
fous les autres mandats seiout livrés, à la 
même date, au bureau de Mal. Morton, Rose 
a Oie, Bartholomew Lane, Londres, Angle-

Lea livres de transfert de la compagnie 
seront fermés à trois heures p.m., le samedi 
2d janvier, et seront réouverts à 
a. m. le samedi 23 février 1884 

Par ordre de-,, directeurs,
CHARLES DRINKWATBR. 

_______________ Secrétaire.

au dü Skcrétairi. 
cal, U Janvier 1884.

T Ca-

10 henres

m
Chemin de fer du Nord

A PARTIR DR
LUNDI, 27 Septembre 1883.

Les trains, ci-riront comme suit:

Mixte. Malle. Exprès*

FUM EZ 
LES CIG 1RES

CABLE
ET

Il PAIE
MANUFACTURÉS PAR

X BATIS & FILS
'i!

3 déc.

ON DEMANDE
Un garçon, âgé de 14 à 16 ans, po 
d e généralement utile dans une liaison 
privée. S’adresser à Mue Bélanger, 284 rue 
Sussex. if

u; se ren-

■f
DES so unissions 

tion “ Habill
cachetées, p 

lements i our la Police 
.1,” et adressées à V Honorable Pré- 
du Conseil Privé, Ottawa, seront 

reçues iusqu'à midi, Jeudi, 14 Février 1884.
Des formules imprimées de soumission, 

contenant tous les renseignements voulus 
iuant aux articles et les qualités requises, 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que !es soumissons qui se
ront faites sur ces formules. On pourra 
voir des échantillons de tous les articles en 
s’adressant au Bureau du Soussigné.

Chamie soumission devra être accompa
gnée drun chèque “accepté” par une ban
que canadienne, pour une somme “ égale à 
dix pour cent” du to ta de soumission, le
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle mglige de compléter le 
service entrepris. Si la soum ssion n'est pas 
acceptée le chèque sera remis.

11 ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
bliront.ee te annonce sans y avoir été d’a
bord autorisée.

ort *nt la
souscript 
à coeval, 
aident

FRED WHITE, 
Contrôleur 

P. C. du M. O. N
Ottawa, 10 Janvier, 1884.
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MONTREAL
Dints à l’es).

T D’HEURE.

PASSAGERS^ 
«Jours *

ÜLLMAN.
lîonaventure, de Mont- 
fer Grand Tronc. Ver- 
i ns du chemin de fer 
t les lignes s’étende 
it imes

_nes s’étendent 
s. et aux vi les do 
Albany, et New-

ov. 1883. les trains cir-

Vlontréal.

12.20 |>.m. 
8.00 p.m.

itgers so rend 
i changeme 
>o id lumen

)ttawa à 8 heures du 
au Coteau avec le 

oi onto et to; tes les 
i qui arr.ve à Toronto 
.e train partant d’Ofc- 
îccorde à la Siatioa 
ial avec l’express de 

Central arrivant à 
Burlington 12.10 
m., White River 

Concord 5.35 a.m., 
ashua 6.55 a.m.,

nt direo- 
nt de chars 
t d tous les

n.,
D a.

1 &
2 à Nashua avec les 

Providence et
& N. E. R. R’s.

Montréal à 8.45 dtf 
ec l’express de nuit 
e\v-York viû Spring- 
iâ Lowell à 7.00 p.m., 
i.m. et New-York à 
Montréal à 8.25 du

n 8.30 a.m.

iSIIERE CLASSE
FS EN ACIER
iud et .Best changent de 
ure a N or.tréal où li

'dur n'importe quel en-
extra et sans que

tre renseignement por
reaux du Grand Trono. 
es billets, rue Elgin, 
ivée des trains sont 

méridiendu 75ème
-i trois minutes aveca

D. C. LINSLEY,
Gérant.

ssagers.

ABONNEMENT

Payableld’avance, paifan. •S.
do quatre mois.. 1.' O 
do un mois..

Edt. Hebdomanaire, par an.
0.25

COUPONS
UNE

RE DU TION
DE 25 POUR CENT

Sera faite sur tous les Coupons depuis le
1er F U y HIER

jusqu’à ce qu'il soient tous vendus. Ce 
qui veut dire

A MOITIÉ PRIX -e*
Les dames ne devront pas manquer eette 

occasion.
CONDITIONS COMPTANT

PAS DE SECOND PRIX

BRYSON, mm & Co.,
Nos. 152 et 151,

RUE SPARKS.

auteurs 
le & Cie,,
evets <f Inventa v 
nque, Marqua 
; et de Rois 
[tondants aux Ettis* 
i et en France.

LLE & Cie.,
lmbre Victoria, 
des Brevets, 

JTTAWA, Ont.

hj du m
AKIN

*guérit la 
stomne, les 
le, l’engorgement du 
>t les coliques, 
on de l’estomac efjde 
Mil's.
ot après le repas, à 
rèe à dessert, c’est le 
stomachique connu, 
un verre à vin le 

un purgatif sûr e 
sentir sans 

iur, et qui u’em pèche 
ccupalions ordinaires, 
i les droguistes, 
lontreal :
UNS 4 Co.
PATSUN 4 Co.
N, EVANS 4 Co*

dyspepsie
ges

L se fait

-ill •

orifice

SELLE I
i

i

de faire place 
imps qui non»

ie.,
s directs.

F. MOFFET, Secrétaire de U rédaction et administrateur

ROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES 11

Allez au graad DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d’encan de

«e-». TtCKtBERRY, 29 RUE SPARKS,“S»
en face de l’hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $6 à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reste quatre 
seulement, et j'ai vendu 150 peaux de 1< 
cervier. Mes capots en pelleterie se ve 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tons au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marenand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TAC «BERRY,
Encanteur.

m
CONTRAT DE MALLE

DES soumission cachetées, adressées au 
maître général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pour quatre ans, 
dix-huit fois par semaine aller et retour, 
entre New-Eaimrb irgh et Ottawa à partir 
du 1er Avril prochain.

L«* transport pvut-étre fait à pied ou au
trement, lis malles devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous les jours, di
manches exceptés, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront être rendues au bu
reau de Poste d’Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devror. t quitter le bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha
que échange de malles et être rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes 
suivantes.

Des avis imprimés, contenant de plus am- 
l tes informations quant aux conditions du 
contrat prop- sé, peuvent être vues, et des 
formules de soumise on peuvent être obte
nues aux bureaux de poste de New-Eding- 
b rgb et d'Ottawa au uu bureau du soussi
gné.

T. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes

Bureau de Vlaspeeteurl 
des Poets* Ottawa. \ 

IT J eerier, 1*4 J

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire "RELIGION

Les reviseurs, ofïiciers-rappor 
leurs et secrétaires d’élection, ainsi 
que tout innividu qui en aucun 
temps, soit durant ou avant l’élec
tion, est on a été employé à cette 
élection ou à l’égard de cette êlec 
tion, par un candidat ou par qui 
que ce soit, coHunfi-eofiseil, agent, 
procureur ou commis à un b
de votatiou, etc........... ; mais l’olfi
cier rapnorteur pourra voter dans 
le cas d’égalité de voix -er ,re les 
candidats, lorsque l’add tion d’un 
vote permettrait à l’un de ces can
didats d’ê.re déclaré élu.”

On voit que la liste de ceux qui 
n’ont pas droit de vote est courte. 
En étendant ainsi le droit de suf
frage, le parti conservateur prouve 
qu'il a confiance dans le verdict 
du plus grand comme du plus petit 
nombre, du s;xe faible, comme du 
sexe fort.

LA VERTU LIBERALELE CANADA
Nous savions déjà que toute la 

politique, pour le parti libéral, se 
résumait à la possession du pouvoir, 
mais nous avions encore à l’ap 
prendre de la bouche même des or
ganes libéraux. C’est la Patrie qui 
se charge de ce soin. En parlant 
de M. Mowat qui, comme ou le 
sait, n’a pas une majorité des plus 
fortes dans la chambre d’assemblée 
d'Ontario, la Patrie dit que les 
giandes majorités sont le cauche
mar des ministères, mais qu’il en 
est bien autrement lorsqu’un mi
nistre pour “ apaiser la colère de ses 
amis n’a qu’à leur montrer, dans le 
voisinage immédiat, les froides 
régions de la gauche.” Cs spectacle 
inspire toujours uu peu de sagesse. 
On se dit qu'après tout il vaut 
mieux éprouver des déceptions par 
ci par-là que de s’exposer à tout 
perdre. Ce sont ses propres paroles 
de la Patrie. N’est ce pas que c’est 
édifiant la vertu libérale ?

Ottawa et Hull, Il Février 1884

COURRIER
area u

Les honorables MM. Robertson et 
Taillon ont été élus par acclama
tion, samedi dernier.

! Nous avons reçu*un lettre de 
notre correspondant de Toronto 
Nous la publierons dans un pro 
chain numéro.

Le gouvernement américain son 
ge enfin à doter l’Ah.ska d'une 
forme de gouvernement. Ce ten i 
toire, comme on le sait, a été ache
té de la Russie en 1867. Il compte 
une population totale de trente- 
cinq mille âmes ; sur ce nombre 
les blancs ne figurent que pour 
deux ou trois mille.

PRIERES PUBLIQUES

Hier, a été lu dans les églises ca 
tholiques de la ville, un mande
ment de Monseigneur d'Ott-wa, 
promulguant un bref de Notre 
Saint Père le Pape, dans lequel Sa 
Sainteté demande à la chrétienté 
de prier pour le triomphe de l’église. 
Notre Saint Pere reco ntnande la 
dévotion au Saint Rosaire. Mon
seigneur d'Ottawa invite les fidèles 
de son diocèse et les chefs de famille 
à prendre cette sainte pratiqua 
lous les dimanches, après les offi
ces, on récitera (lins les églises une 
partie du rosaire ou autres prières.

Son Excellence le marquis de 
Lans'lowue et la marquise sont 
revenus de Montréal, samedi soir, 
avec leur suite. Leur séjour dans 
la métropole commerciale a été 
des plus agréables et l’accueil trè.» 
cordial, et très enthousiaste.' 
Notre gouverneur-général a laisse 
là-bas les meilleurs souvenirs et la 
meilleure impression.

LE CENS ÉLECTORAL

Le bilt du cens électoral qui sera 
proposé a l’adoption du parlement 
pendant cette session vient d’être 
distriDué aux députés.

Cet acte ne fait aucune dis
tinction de sexe, et toute person 
ne qui est dans les conditions sui
vantes peut aller aux poils dépoter 
son bulletin de votation. Vo ci 
'omment se lisent les principales 
clauses :

“ Toute personne aura droit, à 
dater du 1er novembre 1815 de se 
faire inscrite sur la liste des élec
teurs et de voter à toute élection 
qui aura lieu dans ce distinct, si 
cette per onne—

1. Est âgée de vingt et un ans 
révolus et si le présent acte ou au 
cune autre loi du Canada ne la 
déqualifie ou ne lui interdit de 
voter, et

2. Est sujet britannique de nais 
sauce ou par natura'isation ; et

3. Est propriétaire dans cette cité 
uu celle ville, ou partie de cité ou 
de ville, d’un immeuble d’une va- 
1 ur réelle de trois cents piastres ; 
ou, étant sujet britannique et ma
jeure,—

4. Est locataire d’un immeuble, 
dans une cité ou un. ville, ou par
tie de cité ou de ville, et p.ie un 
loyer mensuel d’au moins deux 
piastres, ou un loyer trimestriel 
d’au moins six piastres, ou un loyer 
semestriel d’au moins douze pias 
ir^s oti un loyer annuel d’au moins 
vingt piastres, et en a eu possession 
comme tel locataire pendant au 
moins uu an immédiatement avant 
le premier jour de novembre de 
l’an de Noire-Seigneur mil huit 
cent quatre-vingt cinq, ou de toute 
année subséquente, et a réellement 
et de bonne foi payé une année de 
loyer pour cet immeuble à un taux 
non inférieur au taux susdit, etc.

Ces clauses s’appliquent particu
lièrement aux cités et villes, mais 
L s conditions pour les campagnes 
different peu. Le paragraphe 5ème 
seul u’est pas semblable dans les 
deux cas. Dans les villes là valeur 
d’un immeuble occupé doit être de 
$300 tandis que dans les campa 
gnes une valeur de $150 est suffi
sante.

Les fils de cul’ivateurs auiont 
droit de voter à certaines condi
tions, mais les filles n’ont pas la 
même faveur. Les pêcheurs et 
propriétaires de baU aux et engins 
de pêche d'une valeur de $150 ont 
aussi droit de vote- Mais n’ont pas 
droit de voter :

“ Toute femme mariée dont le 
mari est vivant.

Le juge en chef et les juges de la 
Conr Suprême du Canada, les 
juges en chef et les juges des Cours 
Supérieures dans les provinces du 
Caneda, et les juges de toutes au
tres cours.

NOUVELLES DU NORD-OUESTLa Cour Suprême commencera 
demain l’instruciion de la cause de 
l’élection contestée de Bothwell. 
Il e;i vraiment temps que l’incer
titude cesse, car M. Mills en ferait 
bien vi'.e une menace. -Depuis 
longtemps, bien longtemps déjà, le 
rédacteur de VAdvertiser, de Lon
don n’entretient ses lecteurs que 
de M. Hawkins. C’est là son cau
chemar.

—Las nouveaux édifices parle
mentaires seront terminés le 15 
févri-r prochain. La t aile d’assem- 
tlée sera plus spacieuse et mieux 
éclairée que celle de Toronto.

—Demande sera faite à la pro
chaine session de la législature pro 
vinciale pour séparer les deux villes 
de West Lynne etd’Emerson, unies 
par un acte passé l’année dernière.

A la dernière assemblée de la 
société Saint Jean-Baptiste, il a été 
proposé par M. T. A. Bernier, 
secondé par l’honorable M. Lari- 
vière, que l’association Saint-Jean 
Baptiste de Manitoba a reçu avec 
plaisir l’invitation de la société 
Saint-Jean-Baptiste de Montréal et 
qu’elle se fait un plaisir d’accepter.

—Lors de la prochaine session, 
le sergent d’armes de l’assemblée 
législative portera une nouvelle 
masse tout à fait semblable à celle 
de la chambre des communes d’Ot
tawa. Cette masse a été comman
dée chez M. Chanteloup,à Montréal, 
et sera ici à temps pour l’ouverture 
de la session. On dit aussi que le 
fauteuil, la toge et le chapeau de 
l’orateur seront neufs.

—James H. Emslie, courtier de 
Winnipeg, s’est suicidé, dimanche 
matia, à 11 heures, à Sain .-Paul, 
E. U. Le defui.t vint dans le 
en 1873, et avait su s’acquérir une 
très forte clientèle dans son état ; 
mais des embar -as financiers causés 
par trop de spéculation au temps 
du boom ont amené chez lui le 
découragement et il a cru se dé
barrasser de son fardeau en s'ôtant 
la vie.

Lo World, de Toronto, journal 
indépendant, se prononce sans 
réserve aucune, en faveur du prêt 
de $22,500,000 à la compagnie du 
chemin de fer canadien du Paci
fique. Un refus serait désastreux, 
et les banquiers, les marchands et 
les industriels sentiraient, dit-il. 
qu’un grand malheur menacerait 
le pays, si les t^vaux devaient être 
suspendus ou fort retardés. Donc, 
pas d’hésitation, conclue le World.

Les délégués de l’Union des cul
tivateurs de Manitoba et du Nord 
Ouest, demandent que le gouverne
ment leur donne une réponse par 
écrit. A propos de cette associa
tion, nous apprenons par les jour
naux de Manitoba, que ses membres 
prêtent serment de garder le secret 
des procédés et des délibérations. 
Ge serait donc une société secrete ? 
Et pourquoi transformer ainsi de 
paisibles cultivateurs en conspira
teurs ?

Les délégués de Québec, Halifax 
et Saint-Jean, N. B., ont adopté une 
résolution demandant au gouverne
ment d’établir des communications 
dinc’es, indépendamment du 
Grand Tronc, entre Québec et le 
chemin da ter Canadien du Pacifi
que, et de faciliter celles de Québec 
avec l’Intercolonial. Si l’on pense, 
disent les délégués, qu’il vaudrait 
mieux construire un pont, qu’on le 
fasse, mais que ce pont ne soit pas 
sous le contrôle d’une seule compa
gnie. Le port d’hiver du chemin 
de fer Canadien du Pacifique de
vrait être aussi, prétendent les 
délégués, dans les provinces ma
ritimes.

pays

INONDATIONS

Les désastres caus s par la crue 
de l’Ohio ont pris, aux Etats-Unis, 
le caractère d’une cahmit^ publi
que.

Dans certaines rues de Cincin
nati, il y a dix à couze pieds d’eau.

La ville de Cu mm un s ville, dit 
une dépêche, semble flotter sur 
l’élément liquide.

Lawrenceburg, Iud., est à peu 
près submergé. Dans un rayon d>- 
dix milles, on ne voit que de l’eau.

Un tiers d’Aurora, Ind., est inon
dé.

A Newport, Kentucky, quelques 
édifices seulement sont restés à sec. 
On calcule que dans celle ville sept 
mille personnes sont sans abri 
aucun.

Nous n’en finirions pas si nous 
voulions énumérer toutes les loca
lités où sévit l’inondation.

Il y aura demain soir réunion du 
bureau des écoles séparées.

LE CANADA
A5NOACES

Première ir sertion. par ligne...SO.IO
Tous les Junta .. ...................... 0.00

0.00
Une fois U senulno.................... o*Q8
A long terme, conditions snAoiftfœ

Trois fois n«- jci-nine

JOURNAL QUOTIDIEN

Ottawa et Hull, Lundi, 11 Février 18846e année No. 35
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